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Accouchement gémellaire avant-terme comipliqué d'hydram-
nios. Mallornationis loetales.

Le 23 octobre 1899, je fus appelé, à 4 milles de chez moi, vers 3 heures
p. m., auprès d'une femme multipare qui était en travail depuis deux jours.

Rendu auprès de cétte parturiente, je constatai un développement
considérable de l'abdomen, et, par mon interrogatoire, j'appris que le
ventre avait commencé à se développer vers le cinquième mois de la gesta.
tion. Elle était à son sixième mois et demi de grossesse. Je pensai tout de
suite à une grossesse double et par le palper je constatai que le fond de

'l!ué, us atteignait presque l'appendice ensiforme. Je sentis trois nôtes
oétaux, un sommet fortement engagé, en position gauche, puis le dos et le

-siège, à gauche ; à droite : un siège dans la fosse iliaque, un plan résis-
tanlt et la seconde tête. Deux foyers d'auscultation en rapport avec ce que
m'avait donné le palper confirmèrent mon diagnostic, et j'en fis part à la
famille.

Depuis dix jours elle éprouvait des douleurs, de la difficulté à marcher
et ne pouvait dormir que dans une position deri-assise. La position horie
zontale lui occasionnait une dyspnée allant jusqu'à la suffocation.

Après antiseptiedes mains, je pratiquai le toucher. La dilatation di
col était de la grandeur de 50 centins, et la poche des eaux intacte. Une
tête se présentait en O. I. G. A.

Deux heures après mon arrivée, en pratiquant de nouveau le toucher,
je constatai que la dilatation n'était pas plus avancée malgré des tranchées
soutenues et fréquentes. Je fis la dilatation digitale suivant la méthode
Bonard et-dans quatre tranchées la dilatation fut complète. Je rupturai
les membranes et il sortit une si grande quantité de liquide amniotique
que j'en fus un peu surpris. Je modérai l'écoulement a-vec la main fermée.
Il y eut un calme de quatre à cinq minutes et les tranchées reprirent avec
une nouvelle vigueur et un fotus fut expulsé avec force ; il me passa dans
les mains comme une balle. C'était un garçon. Je n'eus pas le temps de
ligaturer le cordon, lorsqu'une seconde tranchée aussi forte que la précé-
dente me fit constater une seconde poche des eaux que je rupturai avec


